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RECOMMANDATION  UIT-R  BT.1774* 

Utilisation des infrastructures de radiodiffusion par satellite ou de Terre  
pour l'alerte du public, l'atténuation des effets des catastrophes  

et les secours en cas de catastrophe 
(Question UIT-R 118/6) 

 

 

(2006) 

 

Domaine de compétence 

La présente Recommandation définit les caractéristiques des systèmes de radiodiffusion par satellite ou de 
Terre utilisés pour l'atténuation des effets des catastrophes et les opérations de secours. Une description 
détaillée de ces systèmes est également donnée dans l'Annexe 1, à titre d'orientation.  

L'Assemblée des radiocommunications de l'UIT, 

considérant 
a) les catastrophes naturelles récentes dues, par exemple, à des séismes et leurs conséquences, 
ainsi que le rôle que les communications peuvent jouer pour l'alerte du public, l'atténuation des 
effets des catastrophes et les secours en cas de catastrophe; 

b) que toutes les administrations sont conscientes de la nécessité de structurer les informations 
concernant l'alerte du public, l'atténuation des effets des catastrophes et les opérations de secours; 

c) que, dans le cas où l'infrastructure de télécommunication filaire ou hertzienne est largement 
ou totalement détruite par une catastrophe, il est encore souvent possible d'utiliser les services de 
radiodiffusion pour alerter le public, atténuer les effets des catastrophes et mettre en place les 
opérations de secours; 

d) que les bandes de fréquences attribuées à la radiodiffusion sont, pour l'essentiel, 
harmonisées à l'échelle mondiale et qu'elles pourraient être utilisées pour diffuser des messages 
d'alerte destinés au public et pour donner des conseils à de larges tranches de la population; 

e) que les bandes de fréquences attribuées à la radiodiffusion pourraient être utilisées pour la 
coordination des opérations de secours car elles permettraient de diffuser auprès de la population les 
informations communiquées par les équipes de planification des secours et de fournir des 
informations sur la situation des personnes, en particulier celles vivant dans la zone touchée par la 
catastrophe;  

f) que l'infrastructure de radiodiffusion de Terre comporte un certain nombre de systèmes 
offrant des services de communication permettant d'assurer une couverture mondiale ou régionale; 

g) que les utilisateurs des services de radiodiffusion utiliseront vraisemblablement à la fois des 
terminaux fixes et des terminaux portables pour les services d'urgence, en particulier dans les zones 
peu densément peuplées, inhabitées ou reculées;  

                                                 
* La présente Recommandation devrait être portée à l'attention des Commissions d'études 9 et 16 de l'UIT-T 

et de la Commission d'études 2 de l'UIT-D. 
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h) qu'il est de plus en plus nécessaire dans les services de radiodiffusion de définir des 
procédures normalisées pour l'acheminement international du trafic d'urgence; 

j) que de nombreuses administrations ont déjà défini des procédures pour l'acheminement des 
communications d'urgence ainsi que des moyens permettant de sécuriser leur utilisation;  

k) que les communications de détresse, d'urgence, de sûreté et autres sont définies dans le 
Règlement des radiocommunications (RR); 

l) que les radiodiffuseurs auront toujours individuellement leur propre contrôle de sécurité sur 
les programmes qu'ils diffusent et sur leur réseau; 

m) que de nombreuses stations du service de radiodiffusion peuvent fonctionner sans être 
alimentées depuis l'extérieur pendant un certain temps (quelques semaines); 

n) que les organisations de radiodiffusion sonore et télévisuelle ont mis au point des 
techniques connues sous le nom de «journalisme électronique» pour informer le public, dans le 
cadre de journaux télévisés, sur l'étendue des catastrophes et des opérations de secours entreprises, 

reconnaissant 
a) que l'infrastructure de radiodiffusion est en fait utilisée pour pouvoir atteindre très 
rapidement plusieurs milliards de personnes; 

b) que certains pays ont mis en place des systèmes d'alerte comme les systèmes d'alerte aux 
situations d'urgence (EWS) ou les systèmes de radiodiffusion utilisés pour diffuser les messages 
d'alerte dans le cadre desquels les stations de radiodiffusion sont reliées aux organisations 
gouvernementales ou internationales qui publient des prévisions sur les catastrophes; 

c) qu'un simple émetteur fonctionnant dans les bandes des ondes kilométriques, 
hectométriques ou décamétriques et des stations spatiales du SRS assurent la couverture de larges 
zones; 

d) que le RR prévoit des dispositions selon lesquelles les liaisons de connexion du SRS régies 
par les dispositions de l'Appendice 30A peuvent être converties en liaisons du SFS (par exemple 
pour le fonctionnement de microstations dans une zone touchée par une catastrophe); 

e) que, dans certains cas, une station de radiodiffusion est associée à des sismographes qui 
analysent l'intensité sismique et diffusent automatiquement des appels à la prudence à l'intention du 
public; 

f) que l'UIT-R a réalisé, dans le cadre de la Commission d'études 6, des études sur l'utilisation 
du spectre et les besoins des utilisateurs dans le domaine du journalisme électronique par voie de 
Terre, 

recommande 
1 que les autorités responsables élaborent des procédures et des routines pour envoyer aux 
centres d'émission ou aux centres de distribution du réseau des informations sur les messages 
d'alerte destinés au grand public concernant l'atténuation des effets des catastrophes et les 
opérations de secours, selon des protocoles techniques de transmission des signaux convenus; 

2 que les émetteurs et les récepteurs de radiodiffusion soient équipés de façon à pouvoir 
recevoir les programmes élaborés par les organismes responsables; 

3 que les systèmes d'émission et de réception aient la possibilité de déclencher 
automatiquement sur des récepteurs bien équipés et bien configurés (allumés ou en mode veille), 
sans l'intervention de l'auditeur ou du téléspectateur, la diffusion de programmes sur l'atténuation 
des effets des catastrophes et les opérations de secours afin que tous les habitants de la planète 
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puissent être informés dans les plus brefs délais de l'éventualité d'une catastrophe et qu'un 
mécanisme robuste soit prévu pour éviter tout abus dans l'utilisation de cette fonction;  

4 qu'il convient d'examiner les systèmes de radiodiffusion d'alerte du public décrits dans 
l'Annexe 1 pour les points 1 à 3 du recommande; 

5 que, pour l'alerte du public, l'atténuation des effets des catastrophes et les opérations de 
secours, les émetteurs de radiodiffusion diffusent les informations au niveau local, national et/ou 
éventuellement au-delà des frontières nationales, si nécessaire; 

6 que les administrations coordonnent, chaque fois que cela est possible, avec les organismes 
de radiodiffusion sonore et télévisuelle, l'utilisation des ressources de journalisme électronique dans 
la zone touchée par la catastrophe afin d'utiliser au mieux les informations recueillies dans les 
meilleurs délais et de façon coordonnée et de faciliter ainsi l'atténuation des effets des catastrophes 
et les opérations de secours.  

 

 

 

Annexe 1 
 

Systèmes d'alerte du public et moyens de radiodiffusion 

1 Introduction 
La présente Annexe donne un aperçu des systèmes d'alerte du public dans le service de 
radiodiffusion.  

2 Aperçu des systèmes d'alerte du public en radiodiffusion 
Les radiodiffuseurs ont un double rôle à jouer dans la gestion des catastrophes. Premièrement, ils 
recueillent ou reçoivent les informations des réseaux de radiocommunication utilisés en cas de 
catastrophes naturelles qui sont connectés aux organisations administratives. Il est préférable 
d'utiliser la ligne directe avec les organisations administratives pour diffuser les messages d'alerte 
urgents ou les données concernant les tremblements de terre ou les tsunamis. Deuxièmement, ils 
communiquent ces informations au grand public. Dans certains pays, les municipalités se sont 
dotées d'un système de multidiffusion sur récepteurs extérieurs avec hauts parleurs, lequel fait partie 
de leur propre réseau de radiocommunication utilisé en cas de catastrophe naturelle. Toutefois, il 
peut être difficile d'entendre le son à l'intérieur, en particulier par mauvais temps (orage ou pluie 
violente). Il est donc utile d'utiliser les moyens de radiodiffusion pour diffuser les informations ou 
les messages d'alerte concernant les catastrophes pour l'atténuation des effets des catastrophes.  

3 Système d'alerte aux situations d'urgence (EWS, emergency warning system) pour la 
radiodiffusion analogique  

Le système devrait utiliser un équipement relativement simple et avoir une certaine stabilité dans 
son fonctionnement. En situation d'urgence, le signal de contrôle EWS, qui est un signal 
analogique, remplace le signal du programme (radiophonique ou télévisuel), ce qui 
automatiquement active les récepteurs équipés de la fonction EWS, même si ces récepteurs sont en 
veille.  
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Le signal de contrôle EWS peut être utilisé pour diffuser des alarmes sonores afin d'attirer 
l'attention des auditeurs ou des téléspectateurs sur la diffusion de programmes relatifs aux situations 
d'urgence. Les radiodiffuseurs exploitant des systèmes de télévision ou des stations radio peuvent 
transmettre le signal de contrôle EWS. Ce signal comprend un indicatif de zone ainsi qu'un code 
temporel qui protège le récepteur contre de faux signaux de contrôle malveillants. 

4 EWS pour la radiodiffusion numérique 
En radiodiffusion numérique, le signal de contrôle EWS est multiplexé avec le signal de 
radiodiffusion. Les récepteurs équipés de la fonction EWS sont ainsi automatiquement activés 
même s'ils sont en veille. Le signal de contrôle EWS devrait être protégé contre tout abus de cette 
fonction. Il est prévu que des terminaux mobiles, téléphones cellulaires, par exemple, soient équipés 
de la fonction de réception de radiodiffusion numérique. Il est en effet efficace d'envoyer des 
informations sur les situations d'urgence à ce type de terminaux mobiles. Il est donc souhaitable 
qu'ils soient équipés de la fonction EWS pour la radiodiffusion numérique.  

 

 

 

Appendice 1 
 

Exemples de systèmes d'alerte du public en radiodiffusion 

1 Introduction 
Le présent Appendice donne un aperçu des différents systèmes d'alerte du public en radiodiffusion 
actuellement utilisés dans certains pays ou régions.  

2 Japon 

Le présent paragraphe décrit le statut actuel des systèmes d'alerte du public en radiodiffusion au 
Japon. Ce système est appelé système d'alerte aux situations d'urgence (EWS). 

2.1 Système de gestion des catastrophes  
Le présent paragraphe donne des informations sur le système de gestion des catastrophes utilisé au 
Japon pour le système d'alerte du public en radiodiffusion. 

2.1.1 Plans de gestion des catastrophes  
Les spécifications du système de gestion des catastrophes sont énoncées dans la loi fondamentale 
sur les mesures à prendre pour prévenir les catastrophes. Le Premier Ministre a nommé comme 
responsable la NHK (société publique de radiodiffusion au Japon) et le gouverneur de chaque 
préfecture a nommé la plupart des radiodiffuseurs commerciaux exploitant des stations de 
radiodiffusion de Terre comme responsables au niveau local.  

Au niveau national, le Conseil central de gestion des catastrophes est composé des représentants des 
sociétés publiques qui ont été désignées. Ce Conseil formule le plan de base sur la gestion des 
catastrophes qui est le plan directeur national et il en encourage la mise en œuvre (Fig. 1): 
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FIGURE 1 
Structure de la gestion des catastrophes (au niveau national) 

 

 

Au niveau des préfectures, le Conseil préfectoral de gestion des catastrophes est composé des 
représentants des sociétés publiques désignées et des sociétés publiques locales désignées. Ce 
Conseil formule le plan de gestion des catastrophes au niveau local et en encourage la mise en 
œuvre (Fig. 2).  

Le plan local de gestion des catastrophes comprend différents chapitres, sur les mesures visant à 
atténuer les effets des séismes, des orages et des inondations ou encore des éruptions volcaniques. 
Ce plan sert aussi de manuel de gestion des catastrophes. Par conséquent, la copie de l'accord 
conclu entre le gouverneur et les radiodiffuseurs concernant la diffusion des mesures visant à 
atténuer les effets des catastrophes naturelles est jointe au plan. La procédure que doivent suivre le 
Gouverneur ou les maires pour s'adresser aux radiodiffuseurs est décrite dans l'accord et sera jointe 
au plan.  

2.1.2 Réseaux de télécommunication et gestion des catastrophes 
En situation d'urgence, le trafic des réseaux téléphoniques public commutés va augmenter et il sera 
difficile d'atteindre les personnes touchées par la catastrophe. Dans certains cas, les lignes de 
télécommunication filaires seront endommagées par la catastrophe. Il est donc de la plus haute 
importance d'assurer l'indépendance du réseau de radiocommunication pour la gestion des 
catastrophes. La Fig. 3 illustre les réseaux de radiocommunication pour la gestion des catastrophes 
et les réseaux de télécommunication connexes utilisés au Japon. Ces réseaux de 
radiocommunication sont mis en place aux niveaux national, préfectoral et municipal.  

Les radiodiffuseurs jouent un double rôle dans ces réseaux. Premièrement, ils collectent les 
informations. A cette fin, on utilise ces réseaux de radiocommunication qui sont connectés aux 
organes administratifs. En plus, la ligne réservée de l'Agence météorologique est aussi utilisée pour 
diffuser des messages d'alerte urgents ou des informations concernant les séismes ou les tsunamis.  
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FIGURE 2 
Structure de la gestion des catastrophes (au niveau préfectoral) 
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FIGURE 3 
Réseau de radiocommunication pour la gestion des catastrophes et réseau connexe 
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Deuxièmement, ils diffusent ces informations auprès du grand public. De nombreuses municipalités 
se sont équipées d'un système de multidiffusion sur récepteurs extérieurs avec haut-parleurs, lequel 
fait partie de leur propre réseau de radiocommunication pour les catastrophes. Il est toutefois 
difficile d'entendre le son à l'intérieur en particulier par mauvais temps (orage ou forte pluie). 
Quelques municipalités louent des récepteurs intérieurs à leurs administrés mais ces récepteurs 
coûtent cher. Utiliser les moyens de radiodiffusion pour transmettre les informations et les messages 
d'alerte relatifs aux catastrophes naturelles permet aussi d'atténuer les effets des catastrophes. 

2.1.3 Exercices de gestion des catastrophes 
Des exercices de gestion des catastrophes sont organisés pour confirmer et vérifier que le système 
de gestion des catastrophes de chaque organisation fonctionnera correctement en cas de catastrophe. 
Le 1er septembre, Journée de la gestion des catastrophes (c'est le jour en 1923 où s'est produit le 
séisme de Great Kanto), les autorités publiques et des organisations apparentées s'occupant de 
gestion des catastrophes organisent ensemble dans tout le Japon des exercices de gestion des 
catastrophes de nature très diverse et sur une vaste échelle. En outre, des exercices où l'on tient 
compte de l'expérience acquise lors de catastrophes passées, sont organisés tout au long de l'année, 
dans chaque région. 

Les radiodiffuseurs participent aux activités de formation dans le cadre de ces exercices de gestion 
des catastrophes au niveau national et au niveau régional ainsi qu'à la formation organisée au sein 
de chaque organisation. 

2.2 Diffusion des menaces d'alerte aux séismes et aux tsunamis  

2.2.1 Collecte d'informations 

2.2.1.1 Rapports rapides de l'Agence météorologique du Japon sur les séismes et les 
tsunamis 

Le Japon, archipel qui s'étend sur plusieurs failles sismiques actives, a connu de nombreux séismes 
dans le passé qui ont fait de nombreuses victimes. Le séisme de 1993 au sud-ouest de l'île 
d'Hokkaido a créé un vaste tsunami qui a frappé l'île d'Okushiri en l'espace de 5 minutes, tuant 202 
personnes, faisant 28 disparus et causant de très gros dégâts matériels. C'est après cette catastrophe 
que l'Agence météorologique a commencé à réfléchir à la conception d'un système qui permettrait 
de lancer rapidement une alerte au tsunami après un séisme. 

En mars 1995, l'Agence a lancé un système qui permettait: 
– environ 2 min après un séisme, d'alerter le public sur son intensité (intensité du séisme dans 

une zone donnée visualisée sous forme d'un plan en deux dimensions, le pays tout entier 
étant divisé en environ 150 zones (actuellement 180)). 

– environ 3 min après le séisme, de lancer un message d'alerte au tsunami. 
– environ 5 min après le séisme, d'en mesurer l'intensité en différents points (des 

sismographes, y compris ceux gérés par les municipalités dans près de 3 700 points dans le 
pays, sont installés). 

Dans le cadre de ce système, l'Agence augmente le nombre de sismographes pour améliorer la 
précision des mesures de l'intensité des séismes et les messages d'alerte aux tsunamis. 
Premièrement, la mesure de l'intensité du séisme donne des informations préliminaires sur le 
tremblement de terre, ce qui permet à l'Agence d'évaluer rapidement s'il faut lancer ou non un 
message d'alerte au tsunami. Ensuite, l'intensité des différentes secousses est mesurée. 



 Rec.  UIT-R  BT.1774 9 

Le nouveau système est donc conçu essentiellement pour accélérer le lancement d'un message 
d'alerte au tsunami. En outre, étant donné que la région menacée par le tsunami est divisée en 
66 zones, l'Agence peut lancer l'alerte au tsunami avec beaucoup plus de précision. En plus de son 
réseau national d'observation des séismes qui couvre le pays tout entier, l'Agence utilise les 
informations que lui fournissent les instituts de recherche de sismologie associés (IRIS) et le Centre 
d'alerte aux tsunamis dans le Pacifique (PTWC) à Hawaii pour lancer une alerte au tsunami en cas 
de séisme dans les fonds marins de l'océan Pacifique. 

2.2.1.2 Réseau de sismographes des radiodiffuseurs 
Les données sismiques en provenance de l'Agence météorologique parviennent à la NHK 2 min 
environ après un séisme. En plus de ce réseau de surveillance de l'activité sismique exploité par 
l'Agence, la NHK a ses propres sismographes implantés en 72 points sur l'ensemble du territoire, à 
l'aide desquels elle recueille des données sismologiques dans les 20 s à 1 min qui suivent un séisme. 
La NHK peut alors immédiatement se préparer à diffuser ces données sismologiques dès qu'elle les 
reçoit. Si l'intensité du séisme est jugée supérieure au niveau de dangerosité, la NHK commence à 
diffuser des informations sismologiques avant l'Agence. Les radiodiffuseurs commerciaux font eux 
aussi des mesures de l'intensité du séisme et utilisent leurs systèmes de radiodiffusion d'urgence 
comme la NHK. 

2.2.1.3 Caméras robots 
La NHK a environ 440 caméras robots disséminées dans le pays tout entier. Celles qui sont 
installées le long des côtes sont les premières à alerter le public d'un risque imminent de tsunami. 
Bien que la qualité des images soit médiocre, les images enregistrées par ces 440 caméras robots 
sont stockées pendant 12 heures dans le système de surveillance. Ce système choisit 
automatiquement les caméras robots situées dans les zones les plus touchées et affiche les images 
du moment où s'est produit le séisme. Grâce à ces images produites automatiquement qui 
contiennent des informations sur le séisme et le tsunami, aux caméras robots et au système de 
surveillance, la NHK est la première à pouvoir fournir des informations précises sur les séismes et 
les tsunamis immédiatement après qu'ils se sont produits.  

Les radiodiffuseurs commerciaux ont aussi des caméras robots et les utilisent pour annoncer le 
séisme, comme la NHK. 

2.2.2 Remise de l'information 

2.2.2.1 Système de radiodiffusion de messages d'alerte aux séismes et aux tsunamis 
De 1995 à 1999, l'Agence météorologique a modifié et mis à niveau son système d'alerte aux 
tsunamis et aux tremblements de terre. La NHK lui a emboîté le pas et a modernisé son système de 
radiodiffusion des messages d'alerte aux tsunamis. Les données concernant les séismes et les 
tsunamis qui sont publiées par l'Agence sont tout d'abord transmises à la NHK sur les réseaux de 
transmission de données. Les ordinateurs de la NHK vont alors produire automatiquement toute une 
série de données visuelles notamment des «images superposées du séisme/du tsunami», des «cartes 
du séisme», des «cartes du tsunami» et donner les «heures d'arrivée attendues du tsunami». Des 
annonces produites automatiquement par un système d'affichage des textes d'annonces sur la base 
des données fournies par l'Agence seront faites à l'antenne. Dès qu'elle recevra les données 
sismologiques de l'Agence, la NHK commencera immédiatement à diffuser des programmes sur le 
séisme/tsunami en y intégrant les dernières informations (Fig. 4). 

Les radiodiffuseurs commerciaux mettent au point eux aussi un système qui permet de diffuser 
rapidement les dernières informations sur le séisme ou le raz de marée, tout comme la NHK. 
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FIGURE 4 
Système de diffusion des messages d'alerte aux séismes et aux tsunamis 

 

2.2.2.2 Console pour les situations d'urgence 
En 1992, le Centre de presse de la NHK a installé une «console pour les situations d'urgence» 
(Fig. 5) afin d'accélérer encore la diffusion des bulletins d'information sur les séismes et d'autres 
situations d'urgence. Grâce à cette console, il est beaucoup plus simple et beaucoup plus rapide 
d'apporter des modifications à des programmes montés à l'avance, étant donné que ces 
modifications sont nécessaires pour diffuser les nouvelles concernant la situation d'urgence.  

 

FIGURE 5 
Console d'urgence  
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Si une alerte au tsunami est lancée, la NHK diffusera un message d'alerte pour mettre le public en 
garde contre les dangers possibles. Dès qu'elle reçoit un message d'alerte au tsunami de l'Agence 
météorologique, la NHK utilise la console pour mettre la dernière main aux préparatifs et émettre en 
urgence sur ses 13 supports d'information (télévision de Terre, radio, radiodiffusion par satellite). 
En appuyant sur un seul bouton de la console, les bulletins d'information passeront 
automatiquement à l'antenne.  

2.3 Système d'alerte aux situations d'urgence (EWS) en radiodiffusion analogique 

2.3.1 Aperçu général 
Le système d'alerte aux situations d'urgence, mis au point par les laboratoires de recherche 
technique et scientifique de la NHK (NHK STRL) pendant les années 80, communique rapidement 
et efficacement au grand public les avis de catastrophes, par exemple les alertes aux tsunamis. Il 
utilise les systèmes de radiodiffusion classiques et déclenche automatiquement les récepteurs 
d'alerte. Ce service fonctionne depuis 1985 au Japon.  

Un système type d'alerte aux catastrophes est illustré à la Fig. 6. En cas de catastrophe, le signal de 
contrôle remplace le signal du programme (radio et télévision), ce qui déclenche automatiquement 
les récepteurs d'alerte même s'ils ne sont pas allumés. Le signal de contrôle est émis sur deux 
fréquences au voisinage de 1 kHz et son intensité est plus élevée que celle du signal du programme 
normal. Le signal de contrôle est aussi utilisé pour l'alerte sonore. Le système utilise un équipement 
relativement simple pour que le fonctionnement soit stable.  

 

FIGURE 6 
Structure d'un système d'alerte aux catastrophes en radiodiffusion analogique 

 

Le récepteur d'alerte envoie une alarme sonore particulière, un signal de contrôle démodulé, pour 
signaler aux auditeurs/téléspectateurs la diffusion des messages d'alerte. A la NHK, le signal de 
contrôle peut être envoyé par divers moyens: télévision par satellite ou de Terre, systèmes radio en 
ondes hectométriques ou en modulation de fréquence. De nombreux radiodiffuseurs commerciaux 
exploitant des systèmes de télévision de Terre ou des systèmes radio en ondes hectométriques 
peuvent aussi transmettre le signal de contrôle. Ce signal comporte un indicatif de zone ainsi qu'un 
code temporel qui permet de protéger le récepteur d'alerte contre de faux signaux de contrôle 
malveillants. 
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Au Japon, plusieurs types de récepteurs d'alerte ont été commercialisés. La NHK et de nombreux 
radiodiffuseurs commerciaux émettent périodiquement, le premier jour de chaque mois, des signaux 
de contrôle test, dans les messages d'alerte diffusés.  

2.3.2 Exploitation d'un système EWS 
Les radiodiffuseurs exploitent un système EWS uniquement dans les cas suivants: 
 

  Signal de 
début 

Indicatif de zone 

(1) Le message d'alerte envoyé par l'Agence 
météorologique concerne un séisme de grande 
ampleur 

Catégorie I A l'échelle du pays tout 
entier 

(2) Le Gouverneur de la préfecture demande la 
diffusion d'un ordre d'évacuation  

Catégorie I Préfecture ou zone étendue 

(3) L'Agence météorologique envoie une alerte au 
tsunami 

Catégorie II A l'échelle du pays tout 
entier, préfecture ou zone 
étendue 

Dans la catégorie I, tous les récepteurs EWS situés dans la zone de service sont activés. Par ailleurs, dans la 
catégorie II, seuls les récepteurs EWS activés par ce signal sont activés. 
Dans les cas (1) et (2), les radiodiffuseurs enverront le signal de début de catégorie I. Dans le cas (3), étant 
donné que les utilisateurs à l'intérieur des terres n'ont pas besoin d'être évacués, les radiodiffuseurs émettront 
le signal de début de catégorie II.  
Après le message d'alerte, les radiodiffuseurs enverront le signal de fin pour désactiver les récepteurs EWS. 
 

2.3.3 Spécification et configuration du signal EWS 
Le signal EWS est modulé par déplacement de fréquence, la fréquence de repos étant 640 Hz et la 
fréquence de fonctionnement 1 024 Hz. Dans chaque cas, l'excursion de fréquence admissible est de 
plus ou moins 10/1 000 000. Le débit de transmission du signal EWS est de 64 bits/s et cette 
excursion est de 10/1 000 000. La distorsion du signal est inférieure à 5%. La structure du signal de 
départ pour la catégorie I et la catégorie II est illustrée à la Fig. 7, et celle pour le signal d'arrivée est 
illustrée à la Fig. 8.  

 

FIGURE 7 
Structure du signal de début pour la catégorie I et pour la catégorie II 
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FIGURE 8 
Structure du signal de fin 

 

Notes pour les Fig. 7 et 8: 
1 Code fixe: code à 16 bits inhérent au signal EWS. Il est utilisé pour extraire les signaux EWS des 

signaux sonores. Il est aussi utilisé pour faire la distinction entre le signal de début de la catégorie I 
du signal de début de la catégorie II.  

2 Code de classification de zone: est utilisé pour exploiter un récepteur dans des zones régionales 
restreintes. L'objet de ce code est d'éviter de déclencher des récepteurs autres que les récepteurs 
voulus par la diffusion d'un nombre anormalement élevé de programmes.  

3 Code de classification année/mois/jour/heure: est utilisé pour transmettre des informations en temps 
réel afin d'éviter le fonctionnement de récepteurs par des ondes radioélectriques illégales qui sont 
enregistrées et retransmises une fois que les signaux EWS ont été transmis.  

2.4 Système EWS numérique  
Le présent paragraphe présente les détails relatifs au système EWS numérique utilisant la 
radiodiffusion numérique. 

En radiodiffusion numérique, le signal EWS est multiplexé avec le signal de radiodiffusion, comme 
en radiodiffusion analogique. De nombreux récepteurs de télévision actuellement en service 
peuvent recevoir le signal EWS. Dans le cas de récepteurs de télévision analogiques, le système 
s'allume automatiquement lorsqu'il détecte la présence du signal EWS même si l'interrupteur est 
éteint et le téléspectateur reçoit alors le message urgent; mais, les récepteurs de télévision 
numériques ne peuvent recevoir ce signal que si l'interrupteur du récepteur s'allume dans la situation 
considérée. 

Fondamentalement, la réception du signal EWS est déterminée par les spécifications du produit 
fixées par chaque fabricant. 

2.4.1 Spécifications techniques du système EWS numérique 
Le descripteur d'informations sur les situations d'urgence peut être utilisé uniquement par le 
système ISDB-TSB préconisé dans la Recommandation UIT-R BS.1114 (Système F), par le 
système ISDB-T préconisé dans la Recommandation UIT-R BT.1306 (Système C), par le système 
de radiodiffusion sonore par satellite utilisant la bande de 2,6 GHz préconisé dans la 
Recommandation UIT-R BO.1130 (Système E) et le système ISDB-S préconisé dans la 
Recommandation UIT-R BO.1408. Pour le signal EWS, ce descripteur est placé dans le champ 
descripteur 1 de la table de correspondances du programme, qui est périodiquement placée dans le 
flux de transport (TS, transport stream). Le descripteur est décrit en détail dans la Fig. 9. 
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FIGURE 9 
Structures du flux de transport (TS) de la table de correspondances du programme 

et du descripteur d'information sur la situation d'urgence 
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Notes concernant la Fig. 9: 
1 ES (flux élémentaire): codé vidéo et audio, etc. 
2 PES (flux élémentaire mis en paquets): flux élémentaire mis en paquets dans chaque unité 

significative.  
3 TS (flux de transport): PES divisé; sa taille est de 188 octets dont 32 pour l'en-tête. 
4 PID (identificateur de paquet): PID indique le paquet qui est transmis. 
5 CRC (contrôle de redondance cyclique): type de fonction de hachage utilisée pour produire une 

somme de contrôle qui correspond à un petit nombre de bits, provenant d'un gros bloc de données, 
par exemple un paquet de trafic de réseau ou un bloc de fichier informatique, pour détecter les 
erreurs de transmission ou de stockage. 

6 Etiquette de descripteur: la valeur de cette étiquette est 0xFC, qui correspond au descripteur 
d'information sur les situations d'urgence. 

7 Longueur du descripteur: un champ qui indique le nombre d'octets du champ suivant.  
8 Identité du service: utilisée pour identifier le numéro du programme diffusé.  
9 Drapeau de début/de fin: la valeur du drapeau de début/de fin est de «1» ou de «0» correspondant, au 

début de la transmission du signal d'information d'urgence (ou transmission en cours) ou à la fin de 
la transmission.  

10 Types de signal: la valeur du type de signal doit être «0» ou «1», correspondant respectivement, au 
début de la transmission du signal de catégorie I ou du signal de catégorie II. 

11 Longueur du code de zone: un champ qui indique le nombre d'octets du champ suivant. 
12 Code de zone: Le code de zone est un champ transmettant le code de zone. 

2.4.2  Réception mobile et réception portable  
Au Japon, la radiodiffusion télévisuelle numérique de Terre pour la réception portable et la 
réception mobile, utilisant un des 13 segments, sera lancée début 2006. Le signal numérique EWS 
pour la réception mobile et la réception portable est le même que celui décrit au § 5.1, mais le 
récepteur est en cours d'élaboration. 

En réception mobile, avec un terminal mobile comme un téléphone cellulaire ou un assistant 
numérique portable, les effets devraient être les suivants dans le domaine de la prévention des 
catastrophes: 
– trajet de transmission non encombré, même pendant une catastrophe; 
– stabilité de la transmission d'informations, même en situations d'urgence ou pendant une 

catastrophe grâce au contrôle de la mise en route; 
– établissement de trajets de coordination en fonction des zones et des cibles. 

2.4.3 Activation automatique des récepteurs portables par les signaux EWS  
Les systèmes de radiodiffusion numérique de Terre disposent d'un mécanisme d'alerte d'urgence 
semblable à celui des systèmes de radiodiffusion analogique. Les systèmes de radiodiffusion 
peuvent envoyer des informations simultanément à un grand nombre de récepteurs portables et en 
ce sens diffèrent des systèmes de communication. La possibilité d'activer des récepteurs portables 
pour qu'ils puissent recevoir des informations d'urgence permettra de réduire les dommages causés 
par une catastrophe. Pour que cette opération soit efficace il faudrait que le récepteur portable soit 
toujours en mode veille pour les signaux EWS mais si la consommation d'énergie est trop élevée, il 
sera difficile de maintenir ce récepteur en mode veille pendant longtemps. 
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FIGURE 10 
Signal EWS numérique pour la réception mobile et la réception portable  

 

Pour résoudre ce problème, on a étudié un circuit en mode veille consommant peu d'énergie et 
utilisant des signaux EWS, qui peut rester en mode veille pour la réception de signaux EWS de 
radiodiffusion numérique de Terre. 

La Fig. 11 illustre comment le récepteur portable est activé en utilisant des signaux EWS de 
radiodiffusion numérique de Terre. 

Un signal EWS est signalé par le bit 26 des signaux TMCC (contrôle de la transmission et de la 
configuration du multiplexage) comprenant 204 bits dans le Système C (Recommandation UIT-R 
BT.1306). Dans le cas du mode 3 (nombre de porteuses: 5 617), le nombre de porteuses TMCC est 
au total de 52 pour 13 segments, soit quatre porteuses par segment. Les signaux TMCC modulés par 
modulation binaire différentielle par déplacement de phase sont transmis environ toutes les 0,2 s. 

Pour l'activation à distance, les signaux EWS dans une ou plusieurs porteuses TMCC doivent être 
surveillés en permanence par chaque récepteur. Par ailleurs, cette surveillance permanente doit être 
réalisée sans raccourcir sensiblement le temps de veille des récepteurs portables. Pour réduire la 
consommation d'énergie, on introduit un algorithme de veille spécialisé qui: i) extrait uniquement 
les porteuses TMCC; et ii) contrôle uniquement les signaux EWS en limitant les créneaux 
temporels. La fonction de veille avec très faible consommation d'énergie a été vérifiée.  

La technique d'activation à distance qui utilise les signaux EWS des porteuses TMCC peut aussi 
être utilisée pour les récepteurs fixes du Système C de la Recommandation UIT-R BT.1306. 
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FIGURE 11 
Activation du récepteur portable à l'aide de signaux EWS 

de radiodiffusion numérique de terre 

 

2.5 Références informatives 
Les informations sur le système d'alerte d'urgence sont disponibles dans les références suivantes: 

ARIB Standard, BTA R-001. Receiver for Emergency Warning System (EWS): 
(http://www.arib.or.jp/english/). 

ARIB Standard, ARIB STD-B32. Video Coding, Audio Coding and Multiplexing Specifications for 
Digital Broadcasting: (http://www.arib.or.jp/english/) 

ARIB Technical Report, ARIB TR-B14. Operational Guidelines for Digital Terrestrial Television 
Broadcasting: (http://www.arib.or.jp/english/). 

 

 

 

 

http://www.arib.or.jp/english/xxx.pdf
http://www.arib.or.jp/english/yyy.pdf
http://www.arib.or.jp/english/zzz.pdf

	RECOMMANDATION UIT-R BT.1774* – Utilisation des infrastructures de radiodiffusion par satellite ou de Terre pour l'alerte du public, l'atténuation...
	Annexe 1 – Systèmes d'alerte du public et moyens de radiodiffusion
	1 Introduction
	2 Aperçu des systèmes d'alerte du public en radiodiffusion
	3 Système d'alerte aux situations d'urgence (EWS, emergency warning system) pour la radiodiffusion analogique
	4 EWS pour la radiodiffusion numérique
	Appendice 1 – Exemples de systèmes d'alerte du public en radiodiffusion
	1 Introduction
	2 Japon
	2.1 Système de gestion des catastrophes
	2.2 Diffusion des menaces d'alerte aux séismes et aux tsunamis
	2.3 Système d'alerte aux situations d'urgence (EWS) en radiodiffusion analogique
	2.4 Système EWS numérique
	2.5 Références informatives


